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MATAM
LES ENSEIGNANTS ENGAGENT
UN BRAS DE FER 



Le Bureau national (BN) du Syndicat 
autonome de l'enseignement supérieur 
(SAES) a appelé à une journée «université 
morte» le jeudi 30 novembre prochain. 
Dans un communiqué daté du 26 
novembre, le BN constate avec regret «la 
situation incompréhensible et grave de 
fermeture et d'arrêt des enseignements 
dans certaines universités publiques 
depuis bientôt 6 mois avec l'approbation du 
ministre de tutelle». Le syndicat pointe ainsi 
du doigt le mutisme des autorités face à la 
longue crise qui secoue les universités 
publiques depuis plusieurs mois. «Cette 
situation porte un coup dur au système 
LMD (Licence-Master-Doctorat) et met en 
péril l'avenir de milliers d'étudiants», 
déplore le BN. Celui-ci dénonce également 
«le non-respect du protocole d'accord 
SAES-gouvernement du 6 janvier 2023» 
censé trouver une issue à cette crise. 
«Malgré nos multiples appels au dialogue, 
le gouvernement fait la sourde oreille», 
affirme une source syndicale. 

Les maîtres polyvalents ne supportent 
plus la situation qu’ils vivent. Après 6 
mois d’attente pour démarrer leur 
formation, ces anciens bénévoles de 
la case des Tout-Petits sont en train 
de broyer du noir. Cette situation est 
causée par le retard de signature de 
l’arrêté du ministre de l’Éducation 
nationale pour permettre aux 800 
maîtres polyvalents de démarrer leur 
formation. Devant la presse, ils ont 
exprimé leur angoisse causée par ce 
retard. Selon Amdy Moustapha 
Kounta, porte-parole des bénévoles 
de la case des tout-petits, ils sont 
confrontés à des difficultés à cause du 
non-respect des engagements du 
ministre de l’Education nationale. 
«Nous remercions le président de la 
République qui fait le maximum 
possible pour honorer sa parole. Il 
avait recommandé le recrutement de 
tous les maîtres polyvalents qui sont 
dans les écoles. Depuis plus de 20 
ans, nous servons dans les cases des 
tout-petits. Avec la politique du 
Président Sall, l'État nous a recrutés», 
a fait savoir Amdy Moustapha Kounta. 

Le Chef de l’État Macky Sall a annon-
cé mardi lors de la cérémonie d’ouver-
ture de la 1ère Biennale de la 
Recherche, de l’Innovation et de 
l’Industrialisation en Afrique, la remise 
de la troisième édition du Prix Macky 
Sall pour la Recherche du Cames 
(Conseil africain et malgache pour 
l’enseignement supérieur). « Nous 
sommes ici pour célébrer ces atouts, 
mais surtout pour impulser ce saut 
qualitatif indispensable à l’améliora-
tion durable de l’écosystème de la 
Recherche en Afrique. C’est toute la 
signification de la remise aux lauréats 
de la troisième édition du Prix Macky 
Sall pour la Recherche du CAMES », 
a-t-il fait savoir au cours de son allocu-
tion. Macky Sall d’ajouter: « C’est 
l’occasion de féliciter les Professeurs 
Aimée Danielle LEOU KOFFI, Rebec-
ca Rachelle ASSA et Henri BAH, 
Coordonnateurs des projets théma-
tiques de Recherche et leurs collabo-
rateurs, primés cette année ». 
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LES 800 MAITRES POLY-
VALENTS CRITIQUENT 
LE MINISTRE DE L’ÉDU-

CATION NATIONALE

LE SAES DÉCRÈTE LA 
PARALYSIE DES UNI-

VERSITÉS

PRIX MACKY SALL 
POUR LA RECHERCHE 

DU CAMES : LES 
NOMS DES LAU-

RÉATS DÉVOILÉS

L’AS Le Soleil Seneplus
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À ses débuts en 1957, l’Université de 
Dakar était la 18ème université 
française. Elle est aujourd’hui la 1ère 
université d’Afrique francophone. Le 
chemin parcouru fut jalonné de gloire et 
de troubles. Dès le départ, elle a servi 
de pépinière d’élites pour les pays 
africains nouvellement indépendants. 
La qualité de l’enseignement et de la 
recherche qui y sont menés a résisté 
aux vicissitudes du temps si bien que 
l’Université conserve encore une répu-
tation d’excellence en Afrique. Toute-
fois, le chaos, la violence et le désen-
chantement ont été de fidèles compa-
gnons de route. A travers des témoi-
gnages d’historiens et de chercheurs 
ainsi que les confidences d’archives 
dépoussiérées. L’Université de Dakar 
tarde à rouvrir ses portes. Une petite 
incursion dans cette immensité silen-
cieuse et déserte permet de prendre 
pleinement conscience du sentiment 
mitigé qui doit animer l’Université. D’un 
côté, elle jouit d’une tranquillité dont elle 
a rarement droit. Et de l’autre, elle est 
temporairement dessaisie de sa 
mission. Bés bi fait une plongée 
spacio-temporelle au cœur de ce 
temple du savoir… et du bazar.

Saliou Samb, le président du Conseil 
départemental de Mbour, a procédé 
hier à la remise d’un lot de 760 
tables-bancs sur les 1520 à livrer. A 
l’en croire, le Conseil départemental 
s’inscrit dans une dynamique d’ap-
porter le plus possible à un secteur 
prioritaire comme l’éducation des 
intrants de qualité. Selon ses propos, 
la livraison des tables bancs participe 
à l’amélioration de certaines condi-
tions difficiles de travail des élèves 
avec les effectifs pléthoriques dans 
les lycées et collèges. ’’Nous sommes 
là avec les Inspections d’éducation et 
de formation, nos bras techniques, 
pour une meilleure appréciation des 
besoins pour le bon déroulement des 
enseignements apprentissages. 
Nous venons leur livrer un premier lot 
de 760 tables bancs et un second va 
suivre ‘’. Sa volonté est de voir toutes 
les écoles et particulièrement les 
collèges et lycées en profiter.

L’Assemblée Générale de 
l’UGES-Russie, prenant à témoin 
l’opinion nationale et internationale 
alerte sur la situation alarmante 
des étudiants sénégalais en Fédé-
ration de Russie, concernant une 
répétition du retard des paiements 
des bourses.  Alors que ces der-
niers devaient recevoir la bourse 
depuis le 1er octobre 2023, Saliou 
Sall, président de l’union générale 
des étudiants sénégalais en fédé-
ration de Russie affirme « n’avoir 
aucun espoir », puisque, selon lui, 
«nous observons depuis belle 
lurette un silence n’indiquant pas 
d’évolutions favorables. Un silence 
qui n’est pas d’ailleurs, sans 
conséquences pour ces étudiants 
sénégalais en fédération de 
Russie, puisque, révèlent-ils.
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UCAD, DANS LE
SILENCE DE LA CITÉ 

UNIVERSITAIRE

Les étudiants sénégalais 
en Russie revendiquent 

le paiement entier de 
leur bourse

Mbour : Le Conseil départe-
mental remet un premier lot 
de tables bancs à livrer aux 

lycées et collèges

Emedia.sn Sud Quotidien Sud Quotidien
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Le problème entre les enseignants du 
moyen secondaire de Matam et l’ins-
pecteur d’académie Mbaye Babou n’a 
pas encore connu son épilogue. Car 
depuis mardi, les professeurs ont 
constaté des ponctions de leur  salaire. 
Des ponctions qui varient entre 30 et 
52 mille francs. Dans un communiqué 
conjoint du Syndicat autonome des 
enseignants du moyen secondaire et 
du Cadre unitaire syndical des ensei-
gnants du moyen secondaire de la 
section régionale de Matam, les secré-
taires régionaux font l’état des lieux : « 
après vérification dans les autres 
régions, nous avons remarqué que les 
ponctions sont exclusivement opérées 
sur les salaires des enseignants de 
l’académie de Matam. Nous avons 
interpellé l’inspecteur d’académie pour 
être édifié sur les motivations d’un tel 
acte et il nous a informé que ces ponc-
tions sont effectuées à cause des 
journées de débrayage observées les 
23 et 24 octobre 2023 pour soutenir un 
de nos camarades lésé par un ordre de 
service de redéploiement… ». 

La fermeture de l'Université Cheikh 
Anta Diop de Dakar a été évoqué 
mardi par le Président Macky Sall, à 
Diamniadio, à l’occasion de l’ouver-
ture de la Biennale de la recherche, 
de l’innovation et de l’industrialisa-
tion en Afrique, à l’Université Ahma-
dou Makhtar Mbow. Pour justifier 
cette fermeture, l'argument sécuri-
taire a été encore mis sur la table. Le 
chef de l'Etat a indiqué que les 
dispositions seront prises pour assu-
rer la sécurité dans les universités et 
a invité l’ensemble des acteurs à 
aider les autorités à pacifier ces 
espaces d’enseignement. "Il faut 
que les étudiants, les enseignants 
nous aident pour pacifier l’espace 
universitaire. Nous allons prendre 
toutes les mesures pour sécuriser 
les universités. On met plus 26% du 
budget sur l’Education, l’Enseigne-
ment supérieur et la Formation. 
Est-ce qu’on va laisser ce secteur 
comme ça au nom de quelle liberté 
?", a interrogé le chef de l’Etat.

Dakar va abriter les 5 et 6 décembre 
2023, les séances publiques de la 
première conférence de consensus 
en Afrique autour du thème : Ensei-
gnement et Apprentissage des 
mathématiques au primaire. Pour 
cette première édition qui se tient au 
CESAG, plus de 300 participants en 
présentiel sont attendus et des 
centaines d’autres acteurs suivront 
en ligne les débats. La conférence de 
consensus est une initiative de la 
Conférence des ministres de l’Édu-
cation des États et gouvernements 
de la Francophonie (Confemen), en 
partenariat avec le Centre national 
d’études des systèmes scolaires 
(Cnesco) de France avec l'appui 
financier de l’AFD.
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Nous allons prendre 
toutes les mesures 

pour sécuriser les uni-
versités (Président)

Matam: Les enseignants 
engagent un bras de fer 

Maths : Dakar va abriter la 
1ère conférence de consen-

sus en Afrique

Emedia PressAfrik Dakaractu
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L’enseignement supérieur en Algérie 
entre dans une nouvelle ère numé-
rique avec le lancement de trois plate-
formes innovantes visant à faciliter 
l’accès aux services du secteur. Le 
ministre de l’Enseignement supérieur 
et de la Recherche scientifique, Kamel 
Baddari, supervise cette révolution 
numérique qui promet de transformer 
l’expérience des étudiants et des 
acteurs de la recherche. Découvrons 
ces avancées qui s’inscrivent dans le 
plan numérique du ministère. L’Algérie 
embrasse la révolution numérique 
dans le secteur de l’enseignement 
supérieur avec le lancement de trois 
plateformes numériques révolution-
naires. Le ministre de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche scienti-
fique, Kamel Baddari, a personnelle-
ment supervisé cette initiative auda-
cieuse lors d’une cérémonie à Alger. 
Ces plateformes visent à faciliter 
l’accès aux services du secteur tout 
en offrant de nouvelles opportunités 
aux étudiants et aux chercheurs.
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Algérien :
Le Lancement de Trois 
Plateformes dans l’en-
seignement supérieur Parmi les nombreuses affiches dispo-

sées dans les crèches, les salles 
d’attente de pédiatres ou autres lieux 
d’accueil des jeunes enfants, 
certaines peuvent surprendre les 
parents, en les invitant à participer à la 
recherche avec leur enfant. Ces com-
munications peuvent questionner 
mais elles sont tout à fait sérieuses 
car, sans l’appui des familles, la 
recherche reste sans réponse. Il reste 
en effet bien des inconnues sur la 
façon dont se développent les compé-
tences sociales, émotionnelles et 
cognitives des tout-petits. C’est en 
organisant des observations et des 
collectes de données de grande 
ampleur que les recherches en 
psychologie du développement 
peuvent avancer. Leurs découvertes 
vont permettre aux professionnels de 
la petite enfance d’être encore mieux 
formés pour accompagner les moins 
de 3 ans dans leur progression.

Comment les bébés parti-
cipent à la recherche 

scientifique

Algérie Focus The Conversation

Ce projet, en collaboration avec Dar 
America Casablanca, est lancé par le 
Mouvement Youth for Climate Moroc-
co. L'objectif de cette association est 
de renforcer l'engagement civique des 
jeunes en faveur de l'environnement et 
de créer un réseau de jeunes qualifiés 
au Maroc pour relever les défis du 
changement climatique. Le lancement 
de l'École de l'éducation climatique, 
qui coïncide avec la COP 28, vise à 
renforcer les capacités des jeunes à 
plaider efficacement lors de confé-
rences et d'événements internatio-
naux. L'accent est mis sur la défense 
des positions des pays les plus vulné-
rables, notamment le Maroc, face aux 
effets des changements climatiques, 
selon Oumaima Khalil Elfanne, prési-
dente du Mouvement Youth for Climate 
Morocco. Ce programme, qui cible 
environ 500 jeunes de la région de 
Casablanca-Settat, vise également à 
mobiliser les jeunes pour qu'ils contri-
buent aux prises de décision aux 
niveaux local, national et international. 

Casablanca : Lancement 
du programme "École de 
l'éducation climatique"

FinancesNews
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